
JO LVMH 2024 : Darmanin fait
déguerpir  les  bouquinistes
des quais de Seine !

Les JO LVMH 2024 ne concernent vraiment pas les « ceux qui ne
sont  rien  »,  d’où  des  prix  de  billets  prohibitifs,  les
transports non-gratuits,  l’alcool interdit aux pauvres mais
réservé aux riches, des étudiants chassés de leurs résidences
universitaires, des gens expropriés ou virés de leur domicile
en bordure du village olympique…

JO 2024 : LVMH n’habille pas que Brizitte mais aussi les
athlètes tricolores !

Comme ce n’était pas suffisant, Darmanin via son préfet fait
déguerpir les bouquinistes des quais de Seine. Ils allaient
tellemnet  mal avec le logo et les mascottes de l’événement.
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Vraiment pas LMH..

C’est dans un courrier du 25 juillet que l’annonce est tombée
pour  les  bouquinistes,  Nunes  évoquant  des  «  raisons  de
sécurité  »…  570  boîtes,  situées  «  dans  le  périmètre  de
sécurité de la cérémonie d’ouverture devront être enlevées ».

« Anne Hidalgo veut célébrer Paris et ses monuments avec les
Jeux olympiques, mais les bouquinistes font partie de Paris.
Vouloir nous faire disparaître, c’est aussi absurde que de
démonter la tour Eiffel ou Notre-Dame de Paris ! Nous sommes
là  depuis  quatre  cent  cinquante  ans  »,  rappelle  Jérôme
Callais,  président  de  l’Association  culturelle  des
bouquinistes  de  Paris,

“Depuis près de deux ans, j’interroge les différents services
de la mairie de Paris pour savoir comment vont être sécurisées
nos boîtes. J’ai demandé un rendez-vous à la préfecture de
police de Paris en janvier, ils m’ont dit qu’ils reviendraient
vers  moi  dès  qu’il  y  aurait  du  nouveau”,  confie  le
bouquiniste. Pas de nouvelle, mauvaise nouvelle, au début du
mois le couperet est tombé.

“Le 10 juillet dernier, la mairie de Paris a organisé une
réunion d’information. C’est là qu’on nous a dit qu’il fallait
dégager nos boîtes car elle gênait la vue”, “En aval de la



Seine, il y a des kilomètres de quais qui sont disponibles.
Nous sommes un symbole majeur de Paris, on est là depuis 450
ans et dans la logique de la promotion de la ville et de ses
monuments ils veulent nous gommer soigneusement pour ne pas
qu’on apparaisse… C’est quand même un peu contradictoire”.

“Nous ne sommes pas soutenus par la mairie. Comme on ne paie
pas de loyer, on ne rapporte pas, donc nous sommes considérés
comme une quantité négligeable malgré l’aura culturelle”.

Lors de cette réunion organisée par la maire Hidalgo, les
bouquinistes  avaient  exprimé  leurs  craintes  de  voir  leur
matériel abîmé ou cassé lors de ce déménagement temporaire.
Les boîtes entreposées sur le trottoir, pleines de livres
rares ou anciens, sont fragiles.

Dans une volonté d’apaiser la situation, la mairie assure
qu’elle prendra en charge ce délogement et « apportera son
soutien aux professionnels concernés en proposant la prise en
charge de l’enlèvement et de la repose de ces boîtes, ainsi
que de leur rénovation », a-t-elle formulé dans un communiqué
le 27 juillet.

 « La mairie d’Anne Hidalgo est complètement déconnectée du
terrain. En réalité, ils ne savent pas faire et vont juste
casser nos boîtes, qui sont notre gagne-pain», affirme l’un
d’entre eux. « On ne dirait pas comme ça, mais il faut un vrai
savoir-faire pour démonter les boîtes, encore plus pour les
remonter », abonde une autre.

La Ville de Paris indique qu’elle a proposé aux bouquinistes
«  d’organiser,  le  temps  des  Jeux,  un  “Village
des bouquinistes ” dans un quartier littéraire proche de la
Seine, afin de mettre en valeur ce métier et de leur permettre
de bénéficier des opportunités et des retombées touristiques
tout au long de cette période ». Blablabla…

Un  lot  de  consolation  bien  insuffisant  aux  yeux  des
bouquinistes historiques, lesquels toutefois seront chassés,



le ministricule Darmanin n’hésitant pas à envoyer ses agents
faire obtempérer ces petits besogneux récalcitrants.

Mitrophane Crapoussin

 

Les bouquinistes racontés par la Mairie de Paris… C’est une
tout autre Histoire…

https://www.paris.fr/pages/les-bouquinistes-et-paris-histoir
e-d-amour-en-majuscules-7886
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